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2   Éditorial

Réfl exion sur        ans de 
porter du fruit dans le 
monde francophone 

C ette fois, nous avons une édition spéciale du 
magazine Impressions dédiée à la célébration 
de nos 70 ans de ministère auprès du monde 
francophone. Tout a commencé avec les 

missionnaires Abe et Mary Kroeker. Ces natifs de 
l’Oregon apportèrent du matériel biblique et l’Évangile 
à travers tout le Congo belge et l’Afrique occidentale, 
ce qui était très diffi cile à l’époque. Ils avaient le même 
cœur que les écrivains des Évangiles, reconnaissant que 
le matériel écrit était essentiel à la diffusion de 
l’Évangile. Ils seraient d’accord avec 
Jean 20.31 : « Mais ces choses ont été 
écrites afi n que vous croyiez que Jésus 
est le Christ, le Fils de Dieu, et qu’en 
croyant vous ayez la vie en son 
nom » (LSG). Ils savaient que remettre 
les Bibles et les documents imprimés 
entre les mains des principaux 
dirigeants africains était essentiel 
pour l’avenir de l’Évangile en Afrique.

Abe et Mary se sont rapidement 
rendu compte qu’il y avait peu de 
matériel écrit disponible en Afrique et 
se sont donc dirigés vers l’Europe pour 
découvrir quelles fournitures pourraient être 
envoyées sur le continent africain. En arrivant en France, 
ils ont constaté que même en Europe francophone, 
le manque de matériel imprimé constituait un défi . 
Quand je vivais en France dans les années 80 et 90, 
c’était encore un défi  : moins d’un demi pour cent de 
la population s’identifi ait comme chrétien évangélique, 
et je ne connaissais que sept librairies chrétiennes dans 
tout le pays. En 1953, Abe et Mary créèrent une petite 
imprimerie à l’extérieur de Bruxelles, en Belgique, qui 
deviendra plus tard BLF Éditions.

Pendant nos 65 premières années, BLF USA a 
travaillé en soutien à l’imprimerie, d’abord en Belgique 
puis en France. L’objectif était qu’elle devienne solide 
et capable de devenir une imprimerie autonome. Cela 

est devenu réalité entre 2015 et 2019 et a mis BLF USA 
au défi  de se demander quelle était la prochaine étape 
de notre ministère. Ainsi, la vision d’Abe et de Mary 
s’est concrétisée.

Avant de confi er Congo Open Heart à SF, Clément, fi ls 
d’Abe et Mary, et leur belle-fi lle Charlotte ont continué 
avec cette même passion, envoyant des Bibles et du 
matériel biblique à ceux qui en avaient le plus besoin. 
La vision de Congo Open Heart, que nous partageons, 

        était simple, basée sur 2 Timothée 2.2 : « Et 
  ce que tu as entendu de moi en présence 

de beaucoup de témoins, confi e-le à des 
hommes fi dèles, qui soient capables 

de l’enseigner aussi à d’autres ». 
Ce concept de multiplication était 
au cœur même de ce qu’Abe et 
Mary croyaient possible si du bon 
matériel étaient entre les mains de 
responsables fi dèles de l’Afrique 

francophone. C’est la vision que SF 
partage encore aujourd’hui.
Nous croyons que Dieu nous 

appelle à aider à fournir des livres 
imprimés et des Bibles à ceux qui 
peuvent les partager à travers l’Afrique 

francophone et le monde francophone. L’importance 
du papier dans ces régions est plus élevée que jamais 
en raison de l’alimentation électrique et l’accès à 
l’Internet limités que la plupart d’entre nous aux États-
Unis prenons pour acquis. Les livres sont très appréciés 
et ont l’impact multiplicateur d’être transmis d’une 
famille à l’autre. Ainsi, de nombreuses personnes 
grandissent en même temps, grâce à un seul livre.

J’espère que vous apprécierez cette édition spéciale 
d’Impressions consacrée aux 70 ans de ministère, 
œuvre encore en réalisation. Que Dieu touche vos 
cœurs et attise votre passion pour les 321 millions de 
francophones à travers le monde qui n’ont pas encore 
entendu la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ.

Crédit: Ray Sanford
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Chronique : Miracles survenus au cours de notre histoire

Par : Elise Tegegne

« Écris la prophétie : Grave-la sur des tables, afi n qu’on la lise couramment…
si elle tarde, attends-la, car elle s’accomplira, elle s’accomplira certainement ».  
(Paraphrasé de la version française d’Habacuc 2.2-3)1

Un matin de 1935, Abe Kroeker a eu une vision. Il se 
tenait sur le pont d’un bateau à roue arrière qui sillonnait 
la rivière Kwilu, en République démocratique du Congo. 
Lui et sa femme Mary, malade, quittaient le village où 
ils étaient missionnaires pour se rendre aux États-Unis 
afi n d’y recevoir des soins médicaux. Alors que l’aube 
éclairait le ciel, la vision  d’Abe s’est précisée : de la 
littérature pour « tous les gens de tous les villages qui 
fl ottent à l’horizon de notre paysage. Une littérature qui 
parlerait clairement leur langue et leur indiquerait un 
Sauveur qui les aime et souhaite établir une relation avec 
eux. Une littérature qui continuerait à enseigner après le 

Mille bibles arrivent à Matende avec les fi ls Kroeker, 1948. 
Crédit : Clément et Charlotte Kroeker

1.  Joanne Kroeker, Shiny Shoes 
on Dusty Paths: The Polishing of 
Grace, Vol. 1 (Shippensburg, PA: 

Treasure House, 1995), p. 124. 
2. Ibid, p. 123-124.
3. Joanne Kroeker, Shiny Shoes on 

Dusty Paths: The Polishing of 
Grace, Vol. 2 (Keizer, Oregon: Grow 
Books International, 1996), p.122. 

4. Ibid,  p.164. 
5. Ibid, p.158.
6. Ibid, p.126.

1935–UNE VISION

Après avoir servi pendant près de vingt ans en RDC et 
avoir eu quatre enfants, Abe et Mary Kroeker se sont 
sentis appelés à servir Dieu à Metz, en France. Là, 
Abe a été touché par la rareté et la mauvaise qualité 
de la littérature biblique disponible.3 Les Français en 
trouvaient même certains exemplaires choquants !4

Il se souvient : « Tous, semblait-il, étaient affamés de 
nourriture spirituelle »5.  

Sans revenus sûrs, Abe se demandait comment il 
pourrait fi nancer l’impression de nouvelle littérature, 
mais Mary et lui ont  continué à faire des pas de foi.6

Un soir, Abe a invité les jeunes du groupe d’étude 
biblique des Kroeker à participer à la traduction d’une 
brochure intitulée « La beauté du Christ », publiée par 
l’American Tract Society.  Après avoir reçu l’autorisation 
enthousiaste de l’ATS, Abe et son équipe ont traduit la 
brochure et choisi une nouvelle illustration représentant 
une rose. Deux frères chrétiens qui possédaient une 

Exposition de tracts et de matériel pour l’école du dimanche 
imprimé par ELB. Crédit : Clément et Charlotte Kroeker

1953–LA FONDATION

Un rêve impossible réalisé : Les 
points forts de l’histoire de SF

imprimerie commerciale à Bruxelles ont imprimé les 
brochures. Ces premiers paquets de littérature allaient 
être le point de départ de millions de tracts, de livres et 
de matériels pour l’école du dimanche imprimés pour 
les francophones du monde entier. Les chrétiens George 
Winston, Paul Gauchez, Paul Stautemas, Abe et Clément 
Kroeker ont formé un comité en Belgique et ont reçu le 
statut légal d’organisation sans but lucratif en 1959. Les 
Editeurs de Littérature Biblique (ELB) sont nés.

départ du missionnaire. Une littérature qui les aiderait à 
distinguer la vérité de l’erreur et les inciterait à suivre les 
traces du Christ... Quel rêve impossible ! » 2
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« Comme une boule de neige dévalant la pente, 
l’édition prenait de la vitesse », dit Abe à propos de cette 
période.11 Le personnel d’ELB travaillait tard dans la nuit 
pour préparer des milliers de prospectus et d’affi ches afi n 
d’annoncer une campagne d’évangélisation dans toute 
l’Europe avec Billy Graham. D’autres éditeurs européens 
proposaient de plus en plus de titres, qu’ELB distribuait. 
Pour répondre à la demande croissante de littérature, ELB 
a acheté une presse deux couleurs, trop grande pour le 
château. Un nouvel emplacement s’impose. 

Après des semaines de recherche, ils 
ont fi nalement trouvé une propriété dans 
la campagne pittoresque de Waterloo 
et de Braine-l’Alleud. Connaissant les 
prix de l’immobilier dans la région, ils 
ont compris qu’il faudrait un miracle 
pour s’y installer. En se rendant à la 

maison du propriétaire, ils ont prié. Et Dieu les a exaucés. 
Le propriétaire a accepté de vendre la propriété à un 
prix spécial. « Avant, je n’avais pas besoin de vendre. 
Aujourd’hui, c’est le cas », a-t-il déclaré.12 Lorsqu’il 
apprend leur projet d’imprimer des Bibles, le propriétaire 
leur propose un prix d’amis encore plus intéressant !

Miraculeusement, les plans de l’architecte pour les 
lieux ont été acceptés (à l’époque, des pots-de-vin étaient 
souvent nécessaires pour obtenir l’approbation). Plus tard, 
une église de Californie a envoyé une équipe pour creuser 

des tranchées pour les fondations 
au cours d’un automne froid et 
pluvieux. Malgré les diffi cultés liées au 
déplacement de brouettes de ciment 
dans la boue et une violente tempête 
qui a fait tomber un mur, la nouvelle 
usine a fi nalement été achevée.13

Campagne autour de Braine-l’Alleud, 1971. 
Crédit : Clément et Charlotte Kroeker 

1959-1973 Siège de la première imprimerie. Clément Kroeker avec la première presse à imprimer offset, 1959. Crédit : Clément et Charlotte Kroeker

Après s’être vu refuser leur permis de séjour en France, 
les Kroeker se sont installés à Bruxelles, en Belgique. 
Clément Kroeker, qui étudiait la littérature biblique au 
Wheaton College, rêvait d’établir une imprimerie et une 
maison d’édition qui fournirait de la littérature chrétienne, 
des tracts, des livres et des Nouveaux Testaments dans 
tout le monde francophone, en particulier en Afrique. 
Un chèque inattendu de 5 500 dollars couvrait 
précisément le coût de la première presse.7

En cherchant un emplacement, ils ont découvert un 
vieux château dans la banlieue nord de Bruxelles. Situé 
en face de l’Exposition universelle de 1958 et du Palais 
du Siècle, le bâtiment était suffi samment grand pour 
répondre à tous leurs besoins : le premier et le deuxième 
étage servaient de deux appartements, le sous-sol abritait 

l’imprimerie et le reste accueillait les invités.8 Malgré la 
désapprobation totale de son avocat, le propriétaire 
savait que les Kroeker étaient les bons locataires.

Peu après la signature du bail, les Kroeker ont 
commencé à remettre le château en état. Mary a récuré 
les sols et Abe les tuyaux du four à cuisson. Ils montaient 
sur les armoires pour peindre les hauts plafonds et 
ramassaient des tas d’ordures dans le jardin envahi par la 
végétation.9 Pour installer l’énorme presse, il fallait 
agrandir une fenêtre. Heureusement, les machines 
étaient prêtes à temps pour la première livraison de 
papier. Lorsque les premières pages sont passées par les 
rouleaux et l’encre, puis ont émergé à l’autre bout 
comme livres imprimés, tout le monde s’est levé et a 
regardé. Abe se souvient : « Quel triomphe ! »10

1959–LE CHÂTEAU

7. Ibid, p.239.
8. Ibid, p. 243.

9. Ibid, p.256-257.
10. Ibid, p.257.

11. Ibid, p.263. 
12. Ibid, p.265. 

13. Ibid, p.269.

1971–DÉMÉNAGEMENT À WATERLOO-BRAINE-L’ALLEUD 
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Abe et Mary Kroeker dans leur maison de Braine-le-Château, 1988. 
Le bureau d’ELB, 1984. Crédit : Clément et Charlotte Kroeker

1959-1973 Siège de la première imprimerie. Clément Kroeker avec la première presse à imprimer offset, 1959. Crédit : Clément et Charlotte Kroeker

14. Ibid, p.283.

ANNÉES 1980–TRANSITION
Bob Holmstrom, qui a connu Clément et Charlotte 
Kroeker au Wheaton College, a siégé au conseil 
d’administration, d’abord en tant que membre, puis en 
tant que président pendant une période de transition 
diffi cile. Dans une correspondance électronique avec 
SF, il écrit : « Mon mandat au conseil d’administration a 
été comparable à celui d’un pasteur intérimaire qui doit 
relever les défi s du changement. Nous nous sommes 
efforcés de défi nir la vision d’ensemble d’un conseil 
d’une mission internationale. Les fi nances étaient 
un défi . Le personnel à plein temps était un défi . La 
technologie d’impression était un défi  ». 

En 1989, Abe et Mary Kroeker sont décédés à quatre 
mois d’intervalle. Abe a été enterré dans un cimetière 
boisé de Braine-le-Château, à deux pas de la petite ferme 
où ils ont vécu leurs derniers jours sur terre.14 Mary, qui 
est retournée aux États-Unis après la mort d’Abe, a été 
enterrée à Reedley, en Californie. Holmstrom a décrit cette 
saison comme « les douleurs d’enfantement expérimenté 

Pour relier les églises américaines au ministère en Belgique, 
ELB rêvait d’accueillir régulièrement des équipes. Les familles 
King et Thomas ont contribué à établir cette vision. Elles ont 
accueilli des équipes à La Grande Maison, qui hébergeait des 
visiteurs et servait de plaque tournante du ministère à Braine-
le-Château. Avec les Lutz, les missionnaires d’ELB, Russ (qui 
s’occupait de l’entretien et enseignait aux équipes comment 
utiliser les machines à imprimer) et Mary Ann Miller (qui 
s’occupait principalement de la rédaction et de la vérifi cation), 
et d’autres, les Thomas ont également aidé à remodeler la 
maison pour qu’elle puisse accueillir 14 personnes ou plus pour 
des voyages de dix jours. Dans un entretien récent avec SF, 
Russ et Mary Ann ont décrit leur participation à la pose de 
cloisons sèches, à l’arrachage de moquettes, au ponçage de 

planchers en chêne, à la création de fenêtres, à la construction 
de chambres et d’une salle de bain dans le garage, entre 
autres prouesses de rénovation. Dans un courriel, Sherri 
Thomas a écrit que la maison « aurait un impact sur des 
centaines de futurs membres d’équipes, sur leurs églises et sur 
la production de l’atelier pendant de nombreuses années ».

De profondes amitiés se sont nouées au cours des visites, 
des repas en commun, de l’assemblage, du découpage et de 
l’expédition de livres dans l’atelier, et des moments de prière 
autour des palettes de matériel qui allaient bientôt être 
transportées à travers les continents. Dans un courriel, Thom 
Shutt, ancien membre du conseil d’administration et membre 
d’une équipe Impressions, se souvient avec émotion de la 
visite de la maison d’Anne Frank et de la cachette de Corrie 
Ten Boom, entre autres sites. Tonia King a expliqué dans un 
courriel que son travail à l’imprimerie lui avait ouvert les yeux 
sur l’ampleur du monde francophone et avait enseigné à ses 
deux enfants la confi ance en soi et le sens du service. Si 
l’occasion lui était donnée de servir à nouveau, Tonia King 
déclare : « Je le ferais sans hésiter ». Sherri ajoute : « Ces 
sorties ont eu un impact profond sur chaque personne qui a 
réalisé le rôle que nous jouions tous dans la tapisserie du 
dessein de Dieu à travers les siècles. Elles ont donné un sens 
à toute l’expérience missionnaire en Belgique en imprimant la 
Bonne Nouvelle de Dieu pour le monde francophone ».

LES ANNÉES 1990 ET LE DÉBUT DES ANNÉES 2000–LES ÉQUIPES D’IMPRESSION

Au revoir aux membres de l’équipe. Crédit : Sherri Thomas

par une entreprise familiale effi cace qui passe à un statut 
d’entreprise plus importante ». Malgré les diffi cultés, Dieu 
était à l’œuvre, rachetant et clarifi ant la vision d’ELB.
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Sous la présidence d’Alain Stamp, ELB devient BLF Europe, 
ensuite BLF Éditions, en fusionnant avec l’Association 
Évangélique Slave (AES), une organisation qui imprimait à 
l’origine des tracts en langues slaves mais qui travaillait de 
plus en plus en français. BLF a acheté un ancien dépôt de 
bus à Marpent, en France, pour y installer ses nouvelles 
activités. Russ et Mary Ann Miller se souviennent du travail 
effectué pour transformer le dépôt en maison d’édition : 
remplir de béton les fosses des baies, louer des 
marteaux-piqueurs et des Bobcats, élaguer les arbres. 
Ils ont également aidé à créer des logements pour les 
équipes de bénévoles et le personnel. C’était un travail 
« poussiéreux et diffi cile », se souvient Russ. Mais 
« nous avons vraiment passé un moment merveilleux ».

2006–AES FUSION

Le bureau d’ELB en Belgique. Crédit : Clément et Charlotte Kroeker

Toe-Blake et sa famille, 2003. Crédit : Toe-Blake et Linda Roy

2021–BLF DEVIENT SF
En 2020, BLF Éditions sont devenues complètement 
indépendantes. Une première étape du rêve de BLF USA 
a été accomplie.  Alors que le conseil d’administration de 
BLF contemplait la vision de Dieu pour l’avenir, un nouvel 
objectif est apparu :  mettre les ressources imprimées 
entre les mains de ceux qui en ont le plus besoin pour 
l’avancement de l’Évangile. BLF devait communiquer 
sa nouvelle vision. 

Pour accomplir cette tâche, BLF a accueilli Angela 
Brandle en tant que nouvelle directrice. Le personnel et les 
membres du conseil d’administration ont donné leur avis 
sur les concepts clés de notre nouvelle marque. Des tests 
de marché ont été réalisés, notamment auprès des jeunes 
qui constitueront la prochaine génération de partenaires 

de BLF.  Un nouveau logo et un nouveau nom, Synergie 
Francophone, sont nés de ce processus. Dans un courriel, 
Ray Sanford, qui a été vice-président et qui est maintenant 
président du conseil d’administration, parle de cette 
période de l’histoire de BLF/SF. « C’était une époque 
passionnante pour les membres du conseil d’administration ». 
Aujourd’hui, grâce à un nom et une image renouvelés, une 
nouvelle génération commence à comprendre la vision de 
SF et à nous rejoindre dans notre travail.

Selon Bob Holmstrom, « dans le timing de Dieu, 
SF accomplit ce que nous ne voyions que dans notre 
‘verre sombre’. Clément et Charlotte peuvent être très 
reconnaissants de ce que Dieu a accompli sur les 
fondations posées par Abe et toute la famille Kroeker.

En 2001, BLF Canada a été offi ciellement constituée 
auprès du gouvernement canadien à Winnipeg. Le 
directeur exécutif de BLF USA, le Canadien Harry Enns, 
qui avait réuni l’équipe fondatrice, a assuré l’intérim. 
L’organisation a été fondée pour répondre aux besoins 
de littérature chrétienne au Canada francophone et pour 
rassembler des ressources pour le ministère dans les pays 
francophones. Bien que moins de 5 000 dollars aient été 
donnés la première année, le ministère s’est développé. 

En 2006, Toe-Blake Roy, qui enseignait alors dans 
un séminaire et implantait une église, en est devenu le 
premier directeur. Fondées avec la même mission, BLF 
Canada et SF travaillent ensemble depuis 2001 pour 
atteindre le monde francophone pour Christ.

2001–LA FONDATION DE BLF CANADA
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Quatre générations de Synergie
 Par : Jordan Lockwood

Le Dr Marshall et Marilyn Matthews avec leur fi lle Lynn (Matthews) 
Lockwood, son mari Jason et leurs fi ls Jordan, Kevin et David au 
Kenya en 2006. Crédit : Lynn Lockwood

Glenn et Sara Matthews, parents du Dr Marshall Matthews. Crédit : 
Lynn Lockwood

Le lien de ma famille avec SF a commencé grâce à la 
famille Kroeker. Mes grands-parents, « Mamie » Marilyn 
et « Papa » Marshall, ont rencontré Charlotte (Char) dans 
leur groupe du Wheaton College. Ils ont ensuite 
rencontré Bud, qui a épousé Char peu après avoir 
obtenu son diplôme en 1958. Cette connexion a amené 
les parents de Bud, Abe et Mary, les fondateurs de BLF, 
à faire la connaissance de mes arrière-grands-parents, 
Glenn et Sara Matthews, ainsi que de Margaret Swanson.  

Au fi l des années, les relations entre nos familles se 
sont approfondies. Ma mère Lynn se souvient que ses 
grands-parents, Glenn et Sara, avaient « des panneaux 
d’affi chage dans les couloirs avec des informations sur 
différents missionnaires, y compris les Kroeker, qu’ils 
soutenaient fi nancièrement pendant longtemps ». Sa 
mère, ma Mamie, a été la première femme membre du 
conseil d’administration de BLF, utilisant son sens 
fi nancier pour occuper le poste de trésorière et de 
fi scaliste. Elle a remplacé mon papa, qui n’aimait pas 
trop les réunions.

Cette relation entre les Matthews et les Kroeker a été 

la graine à partir de laquelle l’amour de ma famille 
pour BLF/SF a grandi. Comme le dit ma mère, « Mamie 
et Papa se souciaient autant des Kroeker et du 
ministère de BLF que de leur propre famille ». En effet, 
il semble qu’ils n’aient pas vraiment tracé de frontière 
entre les deux. Quand je l’ai appelé pour lui demander 
quels étaient ses souvenirs de BLF, mon oncle Robert 
Matthews a raconté un souvenir d’enfance d’une 
première visite chez les Kroeker lorsque toute la famille 
Kroeker, tous très musicaux, ont donné un concert 
impromptu de violon et de trompette, que Papa, un 
musicien accompli, n’a pu s’empêcher de nous 
rejoindre. Dans les années à venir, Papa offrait parfois 
des cadeaux monétaires aux enfants Kroeker, afi n qu’ils 
puissent s’offrir leurs propres instruments pour 
poursuivre leur éducation musicale.

Les missions militaires de Papa en France, en 
Allemagne et en Belgique de 1963 à 1974 ont rendu 
possible de nombreuses visites entre nos familles. 
Alors que les Matthews étaient stationnés à environ 
une heure du ministère de BLF, hébergé dans la >8
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maison des Kroekers en Belgique, les Kroeker ont 
fait la connaissance des gens à la chapelle de la base. 
Papa et Mamie ont présenté aux chrétiens de la base 
les ressources de BLF, et Marilyn et sa mère Margaret 
Swanson, ainsi que plusieurs de leurs amis de la 
chapelle de la base, se sont portés volontaires à 
l’imprimerie ou à la librairie. Les Matthews ont 
également accueilli des bénévoles venus des États-
Unis pour construire une nouvelle imprimerie au début 
des années 1970.

En 1978, lorsque Mamie, ma mère et oncle Rob sont 
retournés en Belgique pour nous rendre visite, oncle 
Rob et ma mère, âgés respectivement de 11 et 14 ans, 
ont aidé à l’imprimerie pendant un mois après le retour 
de Mamie aux États-Unis. Ma mère se souvient que 
« les Kroeker se sentaient comme des cousins ». Oncle 
Rob se souvient très bien de l’odeur de la maison 
d’édition : « Je me souviens de ce bâtiment, avec 
d’énormes pièces d’équipement partout, depuis ceux 
qui coupaient le papier jusqu’à celui qui le faisait 
passer, avec l’odeur de l’encre dans l’air et des livres et 
des livres et des livres partout. Il était impressionné par 
le processus d’impression énorme et complexe. « Je 
me sentais bien d’en faire partie ». Des années plus 
tard, lorsque les six Kroekers sont partis en congé aux 
États-Unis, les six Matthews ont suivi une partie du 

Lynn (Matthews) Lockwood et Charlotte Kroeker. 
Crédit : Lynn Lockwood

voyage, réunissant tous les enfants pour une aventure 
en voiture à travers le pays.

Aujourd’hui, mes frères et moi repensons avec 
tendresse aux journées passées à l’imprimerie, à 
apposer des autocollants sur les couvertures du Bible 
Manga, en anglais et en français. Quelle grande partie 
de notre enfance à SF ! Alors que je suis assis à mon 
bureau en train de rédiger cet article, je me souviens 
de tous les autres articles que j’ai écrits pour SF et j’ai 
hâte de voir quel rôle le ministère jouera dans la vie de 
ma famille et dans la mienne dans les années à venir.

Lynn et Rob Matthews à l’aéroport de Bruxelles en 1978 avec 
Charlotte et Esther Kroeker. Crédit : Lynn Lockwood

David et Jordan Lockwood, 
membres de l’équipe 
Impressions (de gauche à 
droite) à l’imprimerie BLF en 
2013. Crédit : Lynn Lockwood

Jordan Lockwood. 
Crédit : Lynn Lockwood
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Chronique : Miracles survenus au cours de notre histoire

Miracles d’abondance
Faits saillants d’une présentation de Toe-Blake Roy, directeur de BLF Canada
Par : Angela Brandle

UNE MAISON MEUBLÉE POUR 
LES ROY
Appelée à un ministère d’implantation d’églises 
au Québec, la famille Roy a visité Lachute pour la 
première fois en 1994. Après avoir vécu pendant un 
an dans un duplex de deux chambres à coucher, la 
famille de six personnes a déménagé dans une maison 
plus grande, achetée à une famille chrétienne. Mme 
Kingsbury ne pouvait pas déménager tous ses biens 
dans sa nouvelle maison, alors elle a laissé les meubles, 
les appareils électroménagers et même la tondeuse 
à gazon comme partie de l’achat, une provision 
inattendue de Dieu pour les Roy !  

UNE ÉGLISE POUR UN DOLLAR
L’implantation d’église des Roy a commencé par des 
réunions en français dans une église anglophone. La 
famille Kingsbury, à laquelle Dieu avait déjà lié les Roy, 
possédait une église à Lachute qu’elle vendait pour 
10 000 dollars.  

Toe-Blake a décidé de consacrer quelques jours à 
la consultation des archives de la ville. Remontant de 
génération en génération jusqu’à l’année 1872, date 
de la construction de l’église, il a trouvé un élément 
d’histoire révélateur : « Un frère de Détroit a donné une 
somme d’argent pour que les frères de Lachute puissent 
acheter un terrain et ériger un édifi ce pour le service du 
culte ». L’église avait donc été construite grâce à un don. 
Toe-Blake a contacté les Kingsbury pour leur faire part de 
cette information. Il leur explique qu’ils ont reçu l’église 
gratuitement et leur demande pourquoi ils la vendent 
maintenant pour 10 000 dollars. « Pourquoi ne pas plutôt 
la vendre pour un dollar ? » Quelques semaines plus tard, 
ils ont appelé pour accepter de vendre l’église pour ce 
montant ! Dieu avait fait un miracle ! 

Des équipes sont venues restaurer le bâtiment. Dieu 
a fi nancé les travaux grâce à une subvention de 75 000 
dollars du gouvernement du Québec et grâce aux frères 
et sœurs de l’Ontario, de l’ouest du Canada et des États-
Unis, qui ont collecté environ 200 000 dollars pour l’ajout 
d’une extension. Des gants de travail sont suspendus à 
une corde à linge à l’arrière de l’église. Chacun d’entre 
eux représente une équipe qui est venue travailler sur le 

Crédit : Angela Brandle

bâtiment. Miracle après miracle, Dieu a toujours fourni 
les fonds pour les travaux, s’assurant que l’église était 
entièrement payée.

VENDRE LA PELOUSE
L’église n’avait pas de parking, juste une pelouse. Un 
membre de l’église qui construisait une maison avait 
besoin de gazon pour sa pelouse, mais ne disposait 
pas de fonds suffi sants. « Pas de problème », a déclaré 
Toe-Blake. Ils ont loué une machine pour découper la 
pelouse de l’église en bandes d’un pied de large, ont 
enroulé les sections, les ont mises dans une remorque, 
les ont transportées jusqu’à sa maison et les ont 
déroulées comme un tapis. Après avoir reçu sa pelouse, 
le propriétaire a demandé combien il lui devait. « Un 
dollar », a répondu Toe-Blake, le prix de l’église. Il 
considérait qu’il était important de rembourser le prix 
de l’église par la vente de sa pelouse ! Et maintenant, 
l’église dispose d’un parking ! « Dieu a fait cela » 
s’empresse d’ajouter Toe-Blake. 

DES ÉQUIPES SE RÉPANDENT 
AU QUÉBEC
Au fur et à mesure que les équipes se succédaient 
au Québec, Dieu a établi un nouveau ministère. Les 
églises de la province demandaient des équipes pour 
améliorer leurs bâtiments. À Laval-Est, une équipe 
a aidé à reconstruire les salles et les planchers de 
l’école du dimanche. À Charlesbourg, des équipes 
ont converti un ancien restaurant en église. À St-
Hubert, un ancien bar transformé en église a été 
rénové. Une équipe de l’Ontario a assemblé une 
maison préfabriquée pour le pasteur et son épouse. 
De nombreux travaux ont été effectués au >10



 Soutenir l’évangélisation, multiplier des disciples et équiper l’église…

10

centre-ville de Montréal pour les Vachon, des 
missionnaires qui travaillent avec les sans-abris et les 
personnes marginalisées. À Bury, des équipes ont 
aidé à transformer un ancien bâtiment de la Banque 
de Montréal en église. L’ancienne chambre forte de la 
banque est devenue une salle d’école du dimanche 
pour les enfants. Les enseignants ont plaisanté en 
disant que si les enfants se comportaient mal, ils 
partiraient en fermant la porte ! 

COLLECTE DE FONDS EN 
QUINZE MINUTES
Plusieurs équipes de jeunes des États-Unis se sont 
rendues à Sawyerville. Un des membres de ces équipes 
est devenu pasteur adjoint dans une église américaine. 
Pendant huit ans, son église a envoyé des équipes pour 
travailler avec l’église de Sawyerville. Tout comme les 
équipes ont construit et cimenté des murs physiques 
au cours de leurs visites, des relations ont été 
construites et cimentées entre les hôtes et les équipes. 
En participant aux efforts d’évangélisation locaux, 
l’équipe a pris conscience des grands besoins spirituels 
de la ville et a cultivé les cœurs pour apporter la Bonne 
Nouvelle aux familles locales. Les bénédictions ont 
circulé dans les deux sens. 

Lorsque l’église des États-Unis a appris qu’une 
rénovation importante de l’église de Sawyerville 
était nécessaire, elle a collecté l’argent pour couvrir 
les travaux en 15 minutes seulement ! Il semblait 
naturel d’aider des frères et sœurs qui les avaient 
accueillis et avaient partagé leur vie au fi l du temps. 
La congrégation de Sawyerville et son ministère 
occupaient déjà une place particulière dans le cœur 
des membres de l’équipe qui s’y rendaient chaque 
année. En effet, elle était devenue une partie du 
ministère de leur propre église.

ÉVICTION DE CHAUVES-SOURIS
Des chauves-souris avaient envahi le grenier du 
presbytère de Dalesville, rendant la maison inhabitable 
et obligeant le pasteur et sa famille à partir. Des 
excréments de chauves-souris coulaient même le long 
des murs de la cuisine ! 

  Chronique : Miracles survenus au cours de notre histoire

Crédit : Toe-Blake Roy

Un bâtiment étant nécessaire pour accueillir les 
pasteurs stagiaires, Toe-Blake a contacté les anciens 
de l’église et leur a demandé s’il pouvait amener une 
équipe pour débarrasser le grenier des chauves-souris 
et désinfecter la maison vacante. « Mais comment ? » 
ont-ils demandé. « Les chauves-souris sont protégées 
et on ne peut pas les tuer ! » Toe-Blake a répondu qu’il 
ne les tuerait pas, mais qu’il fournirait un bâtiment dans 
lequel les stagiaires pourraient vivre gratuitement. 

C’était le début du printemps, il y avait encore de 
la neige au sol. Toe-Blake et son équipe ont installé 
une série de projecteurs dans le dortoir du grenier 
des chauves-souris. En appuyant sur l’interrupteur, les 
chauves-souris se sont précipitées dans tous les trous 
pour fuir la lumière et sont parties en trombe ! Une 
fois que les chauves-souris ont quitté leur résidence 
de longue date, l’équipe a entamé le processus 
d’assainissement. 

Vêtue d’un équipement de protection individuelle 
(EPI) complet, l’équipe a sorti 145 sacs poubelles 
extralarges de saleté et de vieille isolation du grenier, 
a tout nettoyé et désinfecté. Ils ont posé une nouvelle 
isolation et ont invité les responsables de l’église à 
venir voir. 

Un couple pastoral y a vécu gratuitement pendant 
deux ans. Lorsqu’ils ont déménagé, Toe-Blake a 
demandé si l’église pouvait soutenir le ministère 
français au Québec en permettant à Virgil Jones et à sa 
famille de vivre dans la maison. Ils payaient 800 dollars 
par mois pour une maison qui avait des fuites et que le 
propriétaire refusait de réparer. L’église a accepté. Avec 
leurs six enfants, les Jones ont exercé leur ministère 
depuis le presbytère de Dalesville au cours des 15 
dernières années et y vivent encore aujourd’hui.  

9 >
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La louange germe : une méditation
sur l’idée biblique du jubilé
 Par : Elise Tegegne

« SI VOUS LISEZ CECI, JE SUIS 
DÉCÉDÉE ».
Ces mots faisaient partie d’un message publié sur les 
médias sociaux après le décès de Casey McIntyre, 
emportée par un cancer des ovaires l’année dernière, 
laissant derrière elle son mari et sa fi lle de 18 mois. 
Avant sa mort, elle avait pris des dispositions pour que 
le message soit publié, demandant aux lecteurs d’aider 
à rembourser les dettes médicales d’autres personnes 
comme une façon de célébrer sa vie. En novembre 2023, 
McIntyre et sa famille avaient collecté 170 000 dollars. 
Une organisation à but non lucratif qui rembourse un 
dollar de dette médicale pour chaque centime donné, 
a multiplié les dons pour annuler des factures médicales 
impayées d’une valeur de 17 millions de dollars. Pour 
rendre hommage à la vie de Mme McIntyre et sa mission 
de remise de dettes médicales, sa famille prévoit 
d’organiser un service commémoratif et un « jubilé de la 
dette » dans un parc de la ville de New York.1

QUEL EST LE SENS DU JUBILÉ ?
L’idée du jubilé trouve son origine dans le livre de 
Lévitique. Ici, Dieu ordonne une année complète 
de repos sabbatique tous les cinquante ans : « La 
cinquantième année sera pour vous le jubilé : vous ne 
sèmerez point, vous ne moissonnerez point…vous le 
regarderez comme une chose sainte » (Lév. 25.11a et 
12b). Tout le monde - y compris la terre, les vignes et 
les animaux domestiques - a été libéré du travail. Ce 
serait comme avoir 365 dimanches consécutifs !

Mais les jubilés bibliques signifi aient beaucoup 
plus que la sieste du dimanche après-midi. C’était 
également une saison marquée par le retour au pays. 
Les gens retournaient à leur propriété et à leur clan 
d’origine (Lév. 25.10). Les personnes qui avaient vendu 
leur propriété en raison de diffi cultés fi nancières la 
récupéraient quitte et libre de toute charge (Lév. 25.28). 
Et les esclaves, ceux qui s’étaient vendus en désespoir 
de cause, obtenaient la liberté (Lév. 25.47-54). 
Comme la mission de Casey McIntyre de contribuer à 

La famille The McIntyre. Crédit : BBC.com

1.  Madeline Halpert, “US cancer patient’s dying wish erases $16m in people’s
medical debt,” BBC.com, 17 Nov. 2023/27 Dec. 2023

2. 7725. Shub,” Biblehub.com, 27 Dec. 2023, Strong’s Hebrew: 7725. (shub) -- 
to turn back, return (biblehub.com).

l’éradication de la dette médicale, les jubilés étaient 
une période de libération de la servitude.

UN RETOUR SPIRITUEL
Tout comme les Israélites rentraient chez eux 
physiquement, ils rentraient aussi chez eux spirituellement. 
Le mot hébreu pour « retour » peut aussi signifi er 
« repentir ».  Les Jubilés commençaient par un coup de 
corne de bélier le jour de l’Expiation (Lév. 25.9). En ce jour 
saint annuel, le souverain sacrifi cateur abattait un jeune 
taureau, un bélier et un bouc pour expier ses propres 
péchés, ceux de sa famille et de toute la communauté 
d’Israël. Il trempait son doigt dans le sang des animaux 
et l’aspergeait à des endroits précis du temple, en guise 
de purifi cation symbolique du péché. Les Juifs observent 
toujours ce jour (aujourd’hui appelé Yom Kippour), qu’ils 
considèrent comme le jour le plus saint de l’année.

Grâce au sacrifi ce sanglant des animaux, les Israélites 
recevaient le pardon divin. Et dans le débordement 
de la miséricorde divine, ils orientaient leur cœur vers 
l’obéissance. « Mettez mes lois en pratique, observez mes 
ordonnances et mettez-les en pratique ; et vous habiterez 
en sécurité dans le pays » (Lév. 25.18). « Observer » et 
 « mettre en pratique » sont des verbes puissants. Au lieu 
de travailler physiquement pendant les années jubilaires, 
il semble que Dieu appelait les gens à s’engager dans le 
travail spirituel qui consiste à cultiver un cœur obéissant.

Bien que nous jouions un rôle dans notre propre 
croissance spirituelle, devenir comme Dieu est impossible 
sans la grâce divine. Les Jubilés rappelaient aux Israélites 
de craindre Dieu, de se tenir dans l’admiration de Dieu. 
C’est Dieu seul qui est YWH, celui qui existe par lui-
même. C’est Dieu seul qui a fait sortir les Israélites >12
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de l’esclavage en Égypte. C’est Dieu seul qui 
possède la terre (et la pratique consistant à restituer les 
terres achetées à leurs propriétaires d’origine rendait 
cette réalité tangible). Le peuple de Dieu n’est qu’un 
simple serviteur, un locataire qui gère brièvement ce que 
Dieu lui a donné en premier lieu. 

 Les Jubilés rappelaient au peuple que Dieu est 
Celui qui pourvoit aux besoins. Dans le monde 
antique (et dans une grande partie du monde actuel), 
le concept de repos du sabbat était étrange, voire 
insensé. C’était un acte de foi contraire à la culture que 
de renoncer à travailler pendant une année entière, 
mais Dieu avait anticipé cette inquiétude : « Si vous 
dîtes : « Que mangerons-nous la septième année, 
puisque nous ne sèmerons point et ne ferons point nos 
récoltes ? Je vous accorderai ma bénédiction la sixième 
année, et elle produira une récolte suffi sante pour trois 
ans » (Lév. 25.20-21). Dieu promet une récolte triplée 
qui permettra non seulement aux Israélites, mais aussi 
aux étrangers locaux, aux travailleurs engagés, et aux 
animaux domestiques de manger à leur faim. Dans 
l’abondance divine, tous seraient pleinement satisfaits. 

UN DÉBORDEMENT DE SOUTIEN 
VERS LES AUTRES
Après s’être occupés intérieurement de leur propre 
âme, les Israélites ont été appelés à se tourner vers 
les autres. Pendant les années jubilaires, les gens se 
concentraient sur la justice. Dieu ordonne aux Israélites 
de prendre particulièrement soin des pauvres. Les 
familles fi nancièrement stables invitaient des parents 
plus pauvres à vivre avec elles. Dieu interdit de prêter de 
l’argent à ces parents avec intérêt ou de leur donner de 
la nourriture dans un but lucratif (Lév. 25.37).  

Dieu rappelle au peuple qu’il est lui-même un habitant 
et un étranger, qui a constamment besoin du soutien de 
Dieu (Lév. 25.23). Après avoir rappelé à son peuple cette 
humble vérité, Dieu lui dit de ne pas dominer ses frères 
et sœurs israélites qui, en raison de diffi cultés fi nancières, 
devaient travailler comme serviteurs pour survivre (Lév. 
25.46). Les jubilés ont rappelé au peuple que chaque 
personne est en fi n de compte le serviteur de Dieu, et 
que chaque personne est faite pour la liberté (Lév. 25.55).

JÉSUS : L’ACCOMPLISSEMENT 
DU JUBILÉ
Des centaines d’années après que Dieu a ordonné 
l’année du jubilé, un nouveau rabbin est entré dans une 
synagogue galiléenne le jour du sabbat pour lire les 
Écritures. Il a déroulé le livre d’Ésaïe, et il a trouvé ce 

Crédit : summertrain sur Unsplash

qui est connu aujourd’hui comme le chapitre 61.1-2a :
L’esprit du Seigneur est sur moi, parce qu’il m’a 
oint pour annoncer une bonne nouvelle aux 
pauvres. Il m’a envoyé pour proclamer aux captifs 
la délivrance et aux aveugles le recouvrement de 
la vue, pour renvoyer libres les opprimés, pour 
publier une année de grâce du Seigneur. 

L’homme a roulé le livre, l’a rendu, et s’est assis. Tout 
le monde le regardait avec stupeur. Les cœurs battaient 
la chamade. Les estomacs dérangés. Les bouches 
se sont ouvertes en signe d’émerveillement. Et puis 
l’homme a dit, « Aujourd’hui cette parole de l’Écriture, 
que vous venez d’entendre, est accomplie » (Luc 4.21). 

Ici, en chair et en os, se tenait le Messie.
En venant sur terre, Jésus déclare un jubilé éternel : 

les êtres humains n’auront plus besoin d’abattre des 
animaux pour recevoir le pardon. Jésus est devenu 
le sacrifi ce parfait une fois pour toutes (Héb. 9.13-14). 
Les êtres humains ne seront plus esclaves du péché et 
de la mort. Tout comme Dieu a fait sortir les Israélites 
d’Égypte, Jésus a libéré toute l’humanité de l’esclavage 
du mal par sa mort et sa résurrection. 

Tout comme le jubilé était une période de provision 
abondante, Jésus s’est donné Lui-même comme pain de 
vie, comme eau vive. (Jean 6.35, Jean 4.10-14). Tout comme 
le jubilé a permis la restitution des terres hypothéquées, 
Dieu nous accorde des faveurs non méritées, de la richesse 
imméritée, par l’intermédiaire de Jésus. (Éph. 2.8-9). 
Tout comme le jubilé offrait le repos, Christ offre le repos 
spirituel (Héb. 4.3). Libérés du fardeau de nous justifi er, du 
fardeau de nous occuper de nous-mêmes, nous sommes 
capables de vivre par la foi, en faisant confi ance à la 
provision et au soin parfaits de Dieu (Rom. 1.17). 

Et tout comme Jésus a vécu une vie de service pour 
les pauvres, une vie de justice parfaite, nous sommes 
appelés à faire de même. En méditant sur Lévitique 25, 
Matthew Henry écrit : « Il appartient à ceux qui ont reçu 
la miséricorde de faire preuve de miséricorde ».  

Cette année, nous célébrons notre propre jubilé à 
SF : 70 ans à œuvrer à produire du fruit dans le monde 
francophone. Au fi l des ans, nous avons cherché à incarner 
la vie de miséricorde de Jésus : en offrant la parole 

11 >
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Nouvelles

Lors de la conférence annuelle de formation de 
l’Académie panafricaine des chirurgiens chrétiens (PAACS) 
au Kenya, encore une cohorte de chirurgiens résidents 
francophones a reçu des livres achetés par vous, nos 
donateurs. La Bible d’étude : perspectives africaines, les 
ouvrages de référence et une carte SD contenant 130 
ouvrages chrétiens complètent la formation chirurgicale et 
spirituelle qu’ils reçoivent en vue de leur rôle de soignants 
compatissants et de leaders spirituels dans les hôpitaux 
éloignés où ils serviront en tant que missionnaires. 

Le Dr Étienne Mastaki est un résident en anesthésie de 
Bunia, en RDC, qui étudie à l’hôpital de Kijabe, au Kenya. 
Sa classe d’anesthésie est enseignée par la Dre Christelle 
Lemfuka, une diplômée de la PAACS qui sert en tant 
que missionnaire SIM avec son mari, le Dr Dieudonné, et 
leurs trois enfants. Le Dr Mastaki a écrit pour exprimer sa 
gratitude pour les nouveaux livres qu’il a reçus : « Vraiment 
ces livres sont très importants pour notre croissance 
spirituelle mais aussi pour notre survie comme disciple de 
Christ dans ce monde à l’envers ».

Plusieurs autres résidents nous ont également fait 
part de leur gratitude. Le Dr Dickson Gusugusu a écrit : 
« J’ai été particulièrement intéressé par le livre Éthique 
chrétienne africaine qui traite des problèmes africains 
actuels… Je suis convaincu qu’il m’aidera à progresser 
dans ma vie spirituelle, sociale et professionnelle. Je 
tiens à vous exprimer ma sincère gratitude ainsi qu’à 
votre organisation ». Le Dr Gildas Konde a également 

écrit : « La [Bible d’étude : perspectives africaines] est une 
véritable bénédiction pour nous. Je vous remercie du 
fond du cœur de nous aider à mieux comprendre la Parole 
de Dieu et à grandir spirituellement ». Christian Neema 
Mutunzi ajoute : « Merci pour nos livres en français qui 
nous aident à bien comprendre la Parole de Dieu lorsque 
nous ne comprenons pas bien le message en anglais ».
D’autres témoignages, recueillis par la Dre Debbie 
Eisenhut, fi gurent dans la brochure du projet « Plus que 
la chirurgie », accessible sur notre site web.

D’AUTRES CHIRURGIENS MISSIONNAIRES REÇOIVENT DES LIVRES

Dr Étienne Mastaki, Dr Dieudonné, Dre Debbie Eisenhut (formatrice 
des chirurgiens), et Dre Christelle Lemfuka. Crédit : Ed Scearce

3. Matthew Henry, “Matthew Henry’s Commentary,” Biblehub.com, 
27 Dec. 2023.

4. Ibid.

vivifi ante de Dieu à ceux qui sont opprimés, à ceux 
qui souffrent dans le besoin contraignant. Comme les 
Israélites célébrant la récolte miraculeusement abondante 
de Dieu, en 2024 nous célébrons la fi délité de Dieu. Nous 
avons planté et continuerons à planter le message de 
l’Évangile, et nous nous réjouissons maintenant de la 
récolte. Avec le prophète Ésaïe, nous chantons,

Car, comme la terre fait éclore son germe, et 
comme un jardin fait pousser ses semences, ainsi 
le Seigneur, l’Eternel, fera germer le salut et la 
louange en présence de toutes les nations. (61.11)

En regardant vers l’avenir, nous prions pour que 
Dieu continue à élever les térébinthes de la justice 
dans le monde entier, plantés par ses mains et cultivés 
pour sa gloire (És. 61.3b).

LE QUÉBEC BÉNIT L’ALBERTA
Ces miracles ont renforcé le ministère inter-églises 
dans la région, mais Dieu veut que le Québec 
bénisse aussi le ministère en Alberta ! Toe-Blake 
a remarqué que l’Église anglaise des Associated 
Gospel Churches (AGC), et son presbytère à Lachute 
étaient à vendre. Il s’est adressé à l’AGC de Toronto 
pour lui demander si elle accepterait de vendre la 
parcelle pour un dollar. Les AGC ont répondu qu’ils 
ne pouvaient pas la vendre pour un dollar, car ils 
voulaient que le produit de la vente soit investi dans 
l’implantation d’églises. Toe-Blake les a remerciés et 
a prié pour que Dieu le conduise. 

Miracles d’abondance10 >12 >
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Cliff Reimer, membre du conseil d’administration 
de BLF Canada, a invité Toe-Blake à prendre la parole 
à l’église Porte Ouverte/Open Door (COD) à Ponoka, 
en Alberta. Le pasteur est venu rencontrer Toe-Blake, 
se réjouissant de la présence d’un véritable implanteur 
d’église. « Woah », dit Toe-Blake, « je n’ai implanté 
qu’une seule église ! »

« Oui », a répondu le pasteur, « mais c’est plus que 
ce que nous avons fait, et nous voulons implanter une 
église à Blackfalds, à 30 minutes de route ». 

Toe-Blake a été amené à rencontrer les dirigeants de 
l’église et à donner un bref cours sur tout ce qu’il savait 
au sujet de l’implantation d’une église. Il a été heureux 
d’apprendre qu’ils avaient mis en œuvre tout ce qu’il 
avait dit, y compris l’envoi de leur pasteur principal 
pour diriger l’implantation d’église.  

Lorsque Toe-Blake est retourné au COD en 2008, 
l’église avait des besoins fi nanciers. « Avez-vous 
demandé à l’AGC ? », a demandé Toe-Blake. 

« Oui, en Alberta. » 
 « Vous devez aller plus loin », a déclaré Toe-Blake. 

« Parlez au responsable à Toronto. » Ils venaient de 
vendre l’église et le presbytère de Lachute pour 
325 000 $. L’AGC a donné à l’implantation de l’église 
COD 10 000 $ par an pendant cinq ans — de l’argent 
de Lachute, au Québec ! Dieu a fermé une porte pour 
en ouvrir une autre dans un endroit différent, et Dieu a 
permis à Toe-Blake d’être le lien entre les deux. 

« C’est Dieu qui donne les idées et les liens », a 
déclaré Toe-Blake : « Or la foi, c’est la ferme assurance 
des choses qu’on espère, la démonstration de celles 
qu’on ne voit pas » (Hébreux 11.1) Demandez à Dieu de 
continuer à faire des miracles de provision abondante 
pour l’évangélisation, l’implantation d’église et les 
stations de radio chrétiennes locales au Québec et à 
travers le Canada.  

Si vous souhaitez participer à un voyage missionnaire 
de courte durée au Québec, contactez Angela Brandle 
à l’adresse suivante : angela.brandle@synergiefr.org.

  Nouvelles

10 > LE QUÉBEC BÉNIT L’ALBERTA
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7
IN THE FRENCH - SPEAKING WORLD

YEARS OF CULTIVATING FRUITFULNESS

Nouvelles

UNE VISION COMMUNE
Clément et Charlotte Kroeker participent au travail de 
SF/BLF depuis le tout début. Ayant reçu une formation 
d’imprimeur, Bud a fait fonctionner la première presse à 
imprimer pour le ministère de l’édition et de la distribution 
de littérature créé par ses parents Abe et Mary Kroeker. Il 
a ensuite supervisé la construction d’un nouveau bâtiment 
plus grand pour les activités croissantes et, après sa 
retraite, a transféré le matériel d’ELB à Marpent, de l’autre 
côté de la frontière, en France, après la fusion avec AES 
pour devenir BLF Éditions.  

Clément et Charlotte ont passé dix ans de leur 
retraite à distribuer des bibles en RDC tout en 
reconstruisant des stations missionnaires délabrées 
avec des équipes de bénévoles par l’intermédiaire de 
Congo Open Heart, l’organisation à but non lucratif 
qu’ils ont créée. En vieillissant, ils ont réalisé qu’il était 
temps de passer le fl ambeau à la jeune génération 
et ont entamé des discussions avec SF. En novembre 
2023, Angela Brandle rend visite aux Kroeker dans leur 
maison en Belgique. Quelle joie de découvrir que la 
vision à laquelle les Kroeker se sont accrochés au fi l 
des ans est la même que celle que Dieu a renouvelée 
chez SF ! Lors de sa réunion de décembre 2023, le 
conseil d’administration de SF a décidé à l’unanimité 
d’accepter la proposition des Kroeker et de continuer à 
coordonner la distribution de la Bible en RDC. 

« Nous ne pourrions pas être plus heureux que 
Dieu nous ait ramenés l’un vers l’autre ! » le président 
du conseil d’administration, Ray Sanford, a écrit aux 
Kroeker. « Nous sommes honorés et reconnaissants 

de pouvoir construire sur les fondations que vous avez 
mises en place ». 

Les Kroeker ont écrit à leurs donateurs pour leur 
demander de transférer leurs dons à SF pour le ministère 
de distribution de la Bible. SF est profondément 
reconnaissant aux nombreuses personnes qui ont fi nancé 
l’impression et la distribution de milliers de Bibles au 
fi l des ans. Veuillez prier pour une synergie nouvelle et 
fructueuse, alors que SF travaille avec ces donateurs et 
avec des partenaires en RDC.

Des bibles sont transférées d’un bateau sur une moto. 
Crédit : Clément Kroeker

Lynn Lockwood, membre du conseil 
d’administration de SF, et une équipe de 
l’église presbytérienne de Mountain View 
à Marysville, Washington, ont visité le 
Sénégal en janvier. À leur retour, le pasteur 
Adama Sène leur a écrit : « Je voulais 
vous parler des excellents livres que vous 
m’avez apportés. Je vous remercie, vous 
et votre équipe : 

1. Les Larmes d’une mère, où 
l’expérience de Johanna est une grande 
source d’inspiration pour nous et à 
partager avec les autres lors des sessions 
de formation. 

2. Le Mariage centré sur L’Évangile,
qui offre de très bonnes idées pour le 
ministère pastoral dans l’église. 

3. Les Seigneurs de la terre décrit une 
expérience tribale qui met en lumière nos 
cultures africaines ».

L’ancien président du Sénégal, 
Abdoulaye Wade, a déclaré que le savoir 
se trouve dans les livres, incitant son peuple 
à lire. Le souhait du pasteur Adama est 
d’avoir une librairie à Thiès pour permettre 
une meilleure distribution et disponibilité 
des livres de l’Évangile, en ouvrant les 
richesses intellectuelles qu’ils contiennent. 

DES LIVRES POUR LA CROISSANCE DES LEADERS AU SÉNÉGAL

Partenaire du ministère de 
l’enfance au Sénégal. Crédit : 
Lynn Lockwood
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Une Bible qui a du sens. Donnez aux responsables et 
aux enseignants des Bibles d’étude en français contenant 
des articles et des points d’application rédigés par des 
théologiens africains.  Merci d’avoir atteint notre premier 
objectif de 80 Bibles. Nouveau but : 2 000 $

$

Adoptez un pays. Apportez la Parole de Dieu à des 
personnes de divers horizons dans l’un des pays les plus 
pauvres du monde, le Burkina Faso. But : 15 000 $

$

Adoptez un lycée. 900 $ permettront d’acheter et 
d’expédier une bibliothèque de 100 livres pour un 
lycée en RDC, qu’un aumônier utilisera pour partager 
l’Évangile et former des disciples. Les petits dons sont 
les bienvenus. But : 22 500 $ pour la Phase 1

$

Distribution de Bibles en RDC. Fournir des Bibles en 
français aux églises et aux personnes qui n’ont pas la 
Parole de Dieu. But : 18 000 $

$

Beaux pieds. Donnez aux enseignants de la Bible les 
moyens d’acquérir des livres en Afrique, en Haïti et dans 
d’autres pays pour former et encadrer des responsables. 
Merci d’avoir fi nancé l’envoi de centaines de livres pour 
des formations au Bénin et au Togo. But : 40 000 $

$

Remplissez leurs étagères. Fournissez des livres pour 
des bibliothèques des universités chrétiennes et des 
écoles bibliques à l’étranger pour aider les étudiants 
à comprendre la Parole de Dieu, à l’appliquer et à 
l’enseigner aux autres. Merci d’avoir fi nancé des mini-
bibliothèques pour 16 institutions. But : 10 000 $

$

Ondes de l’Évangile. Aidez à partager l’Évangile dans 
la province du Québec, au Canada, en fi nançant 100 
stations de radio chrétienne et la distribution de 
littérature chrétienne. But : 6 000 $  pour l’équipement, 
la licence, l’installation et la programmation d’une 
nouvelle station pendant un an.

$

L’ingrédient essentiel du ministère. Rendez notre 
ministère de la Parole possible en nous aidant à couvrir 
nos coûts de personnel à temps partiel, de services, 
d’affranchissement et de fournitures.  Merci d’avoir entamé 
une courbe de croissance pour le ministère. But : 20 000 $

$

Plus que de la chirurgie. Donnez aux chirurgiens 
missionnaires africains « l’épée » spirituelle qui va avec 
leur scalpel en faisant un don pour fournir des ressources 
bibliques. Merci d’avoir équipé en livres 60 nouveaux 
missionnaires chirurgicaux africains. But : 2 000 $

$

Lire dès maintenant ! Aidez à l’installation d’un centre 
d’impression à la demande à Kinshasa, en RDC, pour 
imprimer des livres à faible prix sans frais d’expédition, 
un excellent moyen pour les nouveaux auteurs de faire 
imprimer leurs livres. Merci d’avoir fi nancé la phase 1. 
Équipement/fournitures achetés pour l’installation. 
Merci d’avoir aidé à ramasser 22 000 $ sur les 
60 000 $ nécessaires à la phase 2.

$

Former l’enseignant. Permettez à de nouvelles 
générations d’enfants d’apprendre les voies de Dieu 
avec la réimpression du Programme de l’école du 
dimanche de SF. But : 10 000 $

$

Là où le besoin est le plus grand. Nous dirigerons 
votre don là où il sera le plus utile.

$

Bien écrire la vérité. Aidez à former des journalistes 
chrétiens afi n d’infl uencer les lecteurs pour Christ par le 
biais de notre partenaire Magazine Training International. 
Merci d’avoir atteint notre premier objectif qui a permis 
la formation. Nouveau but : 5 000 $

$

Donnez 70 pour construire l’avenir $

Soutien de missionnaires : Angela Brandle $

Soutien de missionnaires : Russ & Mary Ann Miller $

Soutien de missionnaires : Nathan & Annie Phillips $

REJOIGNEZ UN PROJET  |  CHANGER UNE VIE  |  FAIRE FRUCTIFIER

DES FAÇONS DE SERVIR DIEU AVEC SYNERGIE FRANCOPHONE :
Opportunités en France : Graphiste ; Apprenti/opérateur 
de l’impression offset ; Ouvrier de production/
responsable de stock d’un atelier d’impression ; 
Administrateur/comptable franco phone ; édition 
assistée par ordinateur. Certains rôles peuvent être 
assumés à distance depuis les États-Unis ou le Canada.

Ambassadeurs aux États-Unis pour plaider en faveur 
de ceux qui n’ont pas la Parole de Dieu. 
À temps partiel ou complet.

Pour explorer ces opportunités, contactez  
Angela.Brandle@synergiefr.org.

Nom et prénom : .........................................................................................Adresse postale :  ................................................................................................

Ville : ............................................................................................................Province, Code postal :  ......................................................................................

Téléphone : ..................................................................................................Courrier électronique : .......................................................................................

Ensemble... planter, arroser, faire fructifi er
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